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Du soleil jusqu’au bout des notes
FESTIMUSIQUES Les vrais amoureux de musiques populaires et métissées ont profité d’un week-end proposant, cette année encore, une 
soixantaine de concerts gratuits. Si une météo défavorable, en particulier le samedi, n’a pas plombé l’ambiance, les chiffres, eux, l’ont été.

MOUDON

«Nous avons clos Festi-
Musiques en beauté, 
dimanche en fin 

d’après-midi, avec l’ensemble phil-
harmonique portugais Bande Mu-
sicale 81 et ses 60 musiciens. A 
l’instar d’autres formations, il est 
composé de plusieurs générations 
d’artistes», se réjouissait Marco 
Cantoni, directeur, à l’issue du fes-
tival de musiques populaires qui 
a eu lieu à Moudon le week-end 
dernier. Comme chaque année, 
malgré un budget réduit, 60 
concerts gratuits ont été donnés 
par quelque 700 participants pro-
fessionnels et amateurs.

Ainsi, tout était réuni pour que 
la fête soit belle, malheureuse-
ment c’était sans compter sur une 
météo plombée samedi et mitigée 
dimanche. «Le temps reste le 
grand challenge de FestiMusiques, 
note-t-il. Samedi la fréquentation 
n’a pas été bonne. Dimanche, il y 
a eu un peu plus de visiteurs. C’est 
comme les abeilles qui sortent 
quand il fait beau», précisait-il 
avec une certaine philosophie en 
espérant encore un bilan financier 
positif ou du moins à l’équilibre. 
Mais lundi dans l’après-midi, le 
couperet tombait. «Le résultat est 
en baisse», annonçait-il dans un 
message accompagné de l’émoji à 
la larme.

Du côté de la caisse, l’édition 
2025 ne sera ainsi pas une date à 

marquer d’une croix blanche. Fes-
tiMusiques qui offre tous les 
concerts a besoin de ses sponsors. 
«Nous continuons à être soutenus, 
mais les montants reçus sont en 
diminution», rappelait le chef d’or-
chestre de cette grande 
manifestation.

Le festival dépend également 
de la fréquentation de ses can-
tines, d’où l’importance d’une mé-
téo clémente. La vente des goo-
dies créés cette année avec la sym-
pathique vache de l’affiche a 
connu un joli succès, mais trop 
confidentiel. Néanmoins, Marco 

Cantoni espère la faire revenir l’an 
prochain «avec un nouveau look». 
La commune de Moudon et les bé-
névoles qui donnent de leur temps 
contribuent aussi au succès de ces 
festivités.

Instants forts
Malgré l’inquiétude, le directeur 
tire un bilan positif de cette année 
qui a rassemblé une fois encore 
une population panachée en âges 
et en goûts autour d’un riche 
patchwork musical. Et, à l’heure 
des chiffres, ce passionné préfé-
rait parler de tous les moments 

heureux et fédérateurs de la ma-
nifestation en se lançant dans une 
liste non exhaustive des instants 
forts de ces deux jours et des re-
tours positifs tant du public que 
des artistes.

Tout en espérant que son festi-
val ne soit pas en péril, il annonce 
déjà les dates de l’édition 2026, sa-
medi 13 et dimanche 14 juin. D’ail-
leurs durant le week-end, les or-
ganisateurs ont déjà engagé des 
pourparlers avec des formations, 
parce que le soleil se trouve aussi 
dans les notes de musique.

 ■ LUDMILA GLISOVIC

Sous la Grenette, on danse aussi. Preuve que les musiques populaires plaisent quel que soit l’âge. PHOTO LUG

Lucens
Deuxième édition  
de la brocante
Samedi 14, de 9 h à 18 h, et di-
manche 15 juin, de 9 h à 17 h, la deu-
xième édition de l’Association la bro-
cante des amis aura lieu sur la place 
de la Couronne et le long de la route 
de Moudon. Infos: 078 235 25 93 ou 
www.brocantedesamis.ch

Ropraz

Nouvelle exposition estivale 
à l’Estrée
Du 14 juin au 27 juillet, la fondation 
l’Estrée organise une nouvelle expo-
sition intitulée Pérégrinations al-
pines. Elle accueillera l’artiste 
peintre sud-coréenne Ji-Young De-
mol Park, fascinée par les Alpes et 
l’artiste verrière Caroline Ferrara. 
Les sculptures de cette dernière 
sont à la fois expérimentation et fu-
sion de différentes matières. Un ver-
nissage en présence des artistes 
aura lieu samedi 14 juin dès 16 h.

Broye/Broye-Vully

Samedi du partage,  
une date à ne pas oublier
Les 13 et 14 juin, le Samedi du par-
tage est de retour dans les cantons 
de Vaud et Fribourg. Les clients de 
différentes enseignes sont invités à 
faire don de produits de première 
nécessité. Ceux-ci sont collectés 
par les banques alimentaires, puis 
redistribués aux personnes en si-
tuation de précarité. Lors de l’édi-
tion du 29 et 30 novembre 2024, 
87 tonnes de dons dans le canton 
de Vaud et 31 tonnes dans le can-
ton de Fribourg ont été enregis-
trées. Le Samedi du partage 
cherche encore des bénévoles.  
Infos: www.samedidupartage.ch

Lutter contre la malnutrition à Madagascar 
grâce à des biscuits fortifiés
HUMANITAIRE Après avoir 
développé des projets 
d’entraide sur l’Ile rouge, 
Roland et Harimampianina 
Marion cherchent des fonds 
pour financer la production 
de biscuits fortifiés.

BROYE-VULLY
Le Madagascar ne se résume pas 
à des plages paradisiaques et à des 
films d’animation de la société de 
production Dreamworks. Environ 
50% de la population malgache 
souffre d’un retard de croissance 
lié à des problèmes de malnutri-
tion. Depuis vingt ans, Roland Ma-
rion, ancien directeur général ad-
joint du Groupe Minoteries SA 
(GMSA) à Granges-Marnand, vit 
avec son épouse Harimampianina 
à Tamatave (Toamasina), une ville 
de plus de 500 000 habitants sur 
la côte est de l’île. 

Après avoir développé des pro-
jets agroalimentaires et monté son 
entreprise Macadams spécialisée 
dans le matériel et les produits pour 
les professionnels de la boulange-
rie, le couple est en Suisse durant 
quelques semaines afin de récolter 
des fonds. L’objectif: pouvoir pour-
suivre la production de biscuits for-
tifiés pour les enfants malgaches 
souffrant de malnutrition. 

Cet aliment, nommé Bisky 
Peps, est confectionné par le 
centre d’apprentissage aux mé-
tiers de boulanger et pâtissier Epi-
gasy, un lieu de formation créé par 
les Marion. Il est ensuite commer-
cialisé par Macadams.

Des biscuits sains
«Les villes et le sud du pays 
souffrent de pauvreté, de séche-
resse et de famines. Depuis quatre 
ans, nous avons élaboré un biscuit 
fortifié dans notre centre de for-
mation à Tamatave. Celui-ci est fa-
briqué par des Malgaches pour 
des Malgaches, avec des matières 
premières malgaches. Il contient 
de la spiruline, du manioc, de la 
cacahuète, de l’huile de coco, des 
vitamines, des minéraux et des oli-
goéléments recommandés par 
l’Unicef (le Fonds des Nations 
Unies pour l’enfance). Notre bis-
cuit fortifié est le seul certifié à Ma-
dagascar», explique Roland 
Marion.

Meilleurs résultats scolaires
Pendant trois mois, la docteure 
Josette S. Rakotohery, spécialiste 
en nutrition infantile, a mené une 
étude sur une population de 300 
enfants en situation de malnutri-
tion. Selon les résultats, les deux 
tiers des enfants bénéficiant des 
Bisky Peps ont présenté un état 
nutritionnel amélioré, avec une 
prise de poids, une présence plus 
régulière à l’école et de meilleurs 
résultats scolaires.

«Plus de 600 enfants ont béné-
ficié des biscuits fortifiés. Au dé-
but, nos familles nous ont aidés à 
financer leur production. Mais 
nous avons besoin de fonds. Avec 
150 fr., deux enfants peuvent pro-
fiter des biscuits pendant un an. 
Mal nourrie, la population mal-
gache qui a fortement augmenté 
ces dernières années sera confron-

tée à de graves problèmes de 
santé», précise Roland Marion.

Centre de formation
A Madagascar, entre 40 et 50% 
des jeunes sont sans emploi. C’est 
pourquoi l’idée de construire un 
centre de formation a germé dans 
l’esprit de Roland Marion. «Même 
si notre centre Epigasy nous 
coûte cher, nous avons cette en-
vie d’aider la population.» Le 
centre d’apprentissage qui assure 
la production des biscuits est basé 
sur un système de formation 
duale comme en Suisse. Il pos-
sède un magasin de vente qui 

couvre les frais de fonctionne-
ment de l’école à hauteur de 50%. 
Chaque année, une vingtaine de 
jeunes Malgaches défavorisés, 
des hommes et des femmes de 18 
à 25 ans, sont formés pendant un 
an aux métiers de boulanger et 
de pâtissier. A la fin de la forma-
tion gratuite, ils repartent avec un 
diplôme reconnu par l’Etat ou un 
certificat. Les 140 apprentis for-
més jusqu’à ce jour ont tous 
trouvé du travail dans le pays (hô-
tels, boulangeries, …), à l’île Mau-
rice ou au Canada.

Les demandes pour suivre la 
formation viennent de tout le 

pays. Mais l’état des routes est dé-
plorable et complique les trajets. 
C’est pourquoi le couple Marion 
souhaite construire un dortoir 
avec douches, sanitaires et cui-
sine sur le site. Pour ce projet, il 
est aussi à la recherche de moyens 
financiers.

A 82  ans, Roland Marion es-
père faire avancer ses différentes 
causes avant de passer la main.

 ■ MARTINE MACHY 

Infos: centre.epigasy@gmail.com ou 
macadamsmadagascar@yahoo.fr 
www.epigasy.org

Roland et Harimampianina Marion sont de passage en Suisse pour faire connaître leurs activités d’entraide à 
Madagascar. PHOTO MARTINE MACHY

1. Tout droit venu du Portugal, l’ensemble philharmonique Bande Musicale 
81 a donné un concert magistral à la Douane.  2. Les Cors Cop’s et leur 
lanceur de drapeaux ont apporté un petit vent frais de la montagne entre 
chaque concert.  3. Quand l’art musical a rendez-vous avec les arts de la 
table.  4. Très attendu le chœur d’hommes la Chorale du Brassus, dirigé par 
la cheffe Stanislava Nankova, a fait salle comble au temple Saint-Etienne.  
5. Sunday Gospel Singers tout est dans le nom de cette chorale menée à la 
guitare. PHOTOS LUDMILA GLISOVIC
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